
Les textes bibliques
Esaïe 58.6-7 « Voici le jeûne auquel je prends plaisir : Détache les chaînes de la méchan-
ceté, Dénoue les liens de la servitude, Renvoie libres les opprimés, Et que l’on rompe toute 
espèce de joug; Partage ton pain avec celui qui a faim, Et fais entrer dans ta maison les 
malheureux sans asile; Si tu vois un homme nu, couvre-le, Et ne te détourne Pas de ton 
semblable. »

Matthieu 25.35-36 et 40 « Car j’ai eu faim, et vous m’avez donné à manger; j’ai eu soif, et 
vous m’avez donné à boire; j’étais étranger, et vous m’avez recueilli ; j’étais nu, et vous 
m’avez vêtu ; j’étais malade, et vous m’avez visité; j’étais en prison, et vous êtes venus vers 
moi (…) Je vous le dis en vérité, toutes les fois que vous avez fait ces choses à l’un de ces 
plus petits de mes frères, c’est à moi que vous les avez faites. »

Expliquer le contexte 
aux enfants :
Dans le premier texte, Dieu s’adresse 
à son peuple, le peuple d’Israël. Il n’est 
pas vraiment content de la façon dont les 
gens se comportent. Ils font beaucoup de 
choses pour essayer de plaire à Dieu (ils 
jeûnent, c’est-à-dire qu’ils arrêtent de 
manger, de boire), mais après ça, ils sont 
méchants les uns avec les autres, ils sont 
durs avec les esclaves, ils ne s’occupent 
pas des pauvres, ils sont égoïstes… En fait, 
ils masquent leurs mauvaises actions, leur 
mauvais cœur par des «  soi-disantes  » 
bonnes actions pour Dieu. Mais Dieu leur 
dit que tout ce qu’ils font pour lui plaire 
ne sert à rien si en même temps, ils font 

le mal. Ce que Dieu aimerait, c’est qu’ils 
fassent le bien autour d’eux, qu’ils s’aident 
les uns les autres, qu’ils s’occupent des 
gens qui sont plus pauvres qu’eux, que 
leur cœur soit changé, que ce qu’ils font 
reflète l’état de leur cœur… C’est ça que 
Dieu attend d’eux.

Dans le deuxième texte, Jésus parle de 
la fin des temps, quand il reviendra et 
qu’il jugera les gens. Dans ces versets, il 
s’adresse à ceux qui se sont occupés de 
plus démunis, de malheureux, de prison-
niers, qui les ont nourris, accueillis chez 
eux, leur ont donné des habits et leur ont 
rendu visite. Jésus leur explique qu’en fai-
sant cela, ils ont rendu service à Jésus lui-
même. 

Ecole du dimanche (6-11 ans)

Accueillir le pauvre, 
accueillir Jésus…

Une action chrétienne dans un monde en détresse 

Vous avez
un RDV !

Partager, 
ça change tout.   
Pour eux. 
Pour nous.
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Une action chrétienne dans un monde en détresse 

« Tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, vous aussi, faites-le de même 
pour eux, car c’est la loi et les prophètes. » Matthieu 7.12.

Vous avez
un RDV !

Partager, 
ça change tout.   
Pour eux. 
Pour nous.

2

En parler avec les enfants :
Pour illustrer les textes d’Esaïe et de Matthieu, vous pouvez raconter aux enfants le conte 
de Martin le Cordonnier, écrit par le pasteur Ruben Saillens. 

Le père Martin était cordonnier. Il vivait 
seul depuis de longues années dans une 
petite échoppe qui lui tenait lieu de cham-
bre, de cuisine et d’atelier de travail.

Un soir d’hiver, le 24 décembre exacte-
ment, alors que la nuit descendait sur la 
ville illuminée, le père Martin se dit : « Si 
c’était demain que Jésus naissait, je sau-
rais quoi lui offrir ! ». Il se leva et prit sur 
son étagère deux petites chaussures de 
bébé en cuir blanc bien mou, fermées de 
boucles argentées. « C’est mon travail le 
plus fin ! Comme Marie serait heureuse 
de les mettre à son fils ! » Le père Martin, 
ému, remit les chaussures à leur place, 
souffla sa bougie, ferma son atelier et alla 
se coucher.
Cette nuit-là, le père Martin entendit en 
rêve une voix lui parler : « Martin! Tu as 
envie de me voir ? Demain, je passerai 
devant ta fenêtre. Ouvre-moi. J’entrerai 
et viendrai m’asseoir avec toi. ». Le père 
Martin n’eut aucun doute : c’était Jésus 
qui lui parlait ! Il ne dormit pas bien, tout 
joyeux de recevoir Jésus chez lui le len-
demain. Il se leva tôt, activa le feu, balaya 
son atelier, rangea toutes ses affaires. Il 
prépara du café, du lait, du pain et du miel 
pour son invité. Et il courut se mettre à la 
fenêtre pour le guetter.

C’est alors qu’un balayeur passa devant 
chez lui, soufflant dans ses deux mains 
pour les réchauffer. « Pauvre homme, se 
dit le père Martin, il doit être gelé ! ». Et, 
ouvrant sa porte, il le héla : « Entre, mon 
ami, viens te réchauffer ! J’ai là un bon feu 
et du café chaud ! ». L’homme ne se fit pas 
prier. Il entra et passa un moment en com-
pagnie de Martin.

Une heure plus tard, le père Martin aper-
çut dans la rue une femme pauvrement 
vêtue qui portait un bébé dans les bras. 
Elle semblait si fatiguée qu’il ouvrit sa 
porte et lui demanda  : « As-tu besoin 
d’aide ? La femme répondit : « Je vais à 

l’hôpital avec mon enfant. Je suis malade 
et je suis seule chez moi, sans personne 
vers qui me tourner... ». Le père Martin 
répondit : « Entre un moment ! Assieds-
toi. Prends cette tasse de café chaud. Et 
voici une tasse de lait au miel pour ton 
enfant... ». Le père Martin remarqua alors 
que l’enfant avait les pieds nus. Il se leva 
et prit sur son étagère les petites chaus-
sures blanches en cuir mou qu’il aimait 
tant. Il les chaussa aux pieds du petit. El-
les lui allaient à merveille. La mère le re-
mercia avec gratitude et repartit.

Le père Martin se remit à guetter par la 
fenêtre son invité... Il ouvrit sa porte à 
d’autres personnes dans le besoin. Mais 
Jésus, il ne le vit point.

À la nuit tombée, il alla se coucher le 
cœur lourd. « Bien sûr, ce n’était qu’un 
rêve ! Comment le Seigneur aurait-il pu 
venir jusqu’à moi ? ». Mais soudain la 
pièce fut inondée de lumière. Et le père 
Martin vit le balayeur, la mère et son en-
fant et toutes les autres personnes qu’il 
avait secourues dans la journée. Chacun 
lui souriait en disant : « Ne suis-je pas 
passé devant chez toi aujourd’hui, Martin 
? Ne m’as-tu pas ouvert ? Ne m’as-tu pas 
offert à boire et à manger devant la cha-
leur de ton feu ? ».

Alors doucement dans le silence, il enten-
dit une voix douce, répétant ces vieux mots 
familiers : « Quiconque reçoit en mon nom 
un de ces petits-enfants me reçoit moi-
même et quiconque me reçoit, reçoit non 
pas moi, mais celui qui m’a envoyé.  » et 
« Car j’ai eu faim, et vous m’avez donné à 
manger ; j’ai eu soif, et vous m’avez donné 
à boire, j’étais étranger, et vous m’avez 
recueilli  ; j’étais nu, et vous m’avez vêtu 
(…) Je vous le dis en vérité, toutes les fois 
que vous avez fait ces choses à l’un de ces 
plus petits de mes frères, c’est à moi que 
vous les avez faites. »



Une action chrétienne dans un monde en détresse 

Vous avez
un RDV !

Partager, 
ça change tout.   
Pour eux. 
Pour nous.

Rappelez aux enfants que ce n’est pas parce qu’on ne voit pas Dieu qu’on ne peut pas le 
servir et qu’en servant les autres, on sert Dieu. A l’inverse, si on néglige les autres c’est 
comme si on négligeait Dieu lui-même.

Vous pouvez aussi leur rappeler que si Dieu nous a demandé de nous occuper des pauvres, 
il nous a donné un exemple pour nous aider : Jésus. 

 	 Jésus était riche, il était Dieu, il était roi du monde, il avait tout, et pourtant il 
	 est venu « comme un simple homme », il est né dans une étable, une mangeoire
	
	 Il s’est fait connaître aux bergers, des gens humbles, pauvres, méprisés

	 Une fois adulte, il s’est occupé des veuves, des orphelins, des gens malades, 
	 des plus petits, ceux qui étaient rejetés de la société et qui étaient sans pouvoir
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Après avoir lu cette histoire, demandez aux enfants ce qu’ils ont retenu du récit. C’est im-
portant qu’ils s’expriment avec leurs propres mots car c’est un moyen pour eux de mémo-
riser ce qu’ils ont appris. Pour engager la discussion, vous pouvez leur poser les questions 
suivantes : 

	 Qu’est-ce qu’ils offriraient comme cadeau à Jésus ?

	 S’ils avaient été à la place de Martin, comment auraient-ils préparé la
	 visite de Jésus ? (en rangeant leur chambre, en faisant un gâteau…)

	 Est-ce que ça leur arrive de rendre service ? Comment ?

	 Comment réagissent-ils lorsqu’ils voient un pauvre dans la rue, ou quelqu’un 
	 qui aurait besoin d’aide ? (s’arrêter et aider, donner une pièce, s’éloigner et ignorer…)

	 Que ressentent-t-ils lorsqu’ils ont rendu service à quelqu’un ? (fierté, joie…)



Une action chrétienne dans un monde en détresse 

Vous avez
un RDV !

Partager, 
ça change tout.   
Pour eux. 
Pour nous.

Proposez aux enfants un temps de prière. Encouragez-
les à dire merci à Dieu pour tout ce qu’ils ont.  Deman-
dez à Dieu de les aider à rendre service aux autres. 
Priez pour que les enfants de votre groupe puissent 
connaître le bonheur dont parle l’auteur des Actes des 
Apôtres,  lorsqu’ils rendront service  : «  Il y a plus de 
bonheur à donner qu’à recevoir » (Actes 20.35) 

Si les enfants n’osent pas prier à voix haute, proposez-
leur d’écrire une courte prière sur un papier. Après 
avoir ramassé les papiers, demandez aux enfants de 
fermer les yeux et lisez les prières des enfants. 

 Activité : La prière 
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Cette activité permet aux enfants de réfléchir au temps qu’ils ont et à ce qu’ils en font. 

31 millions 536 mille ! 
Demandez aux enfants d’imaginer qu’on leur offre une somme de : 31 millions 536 mille ! Les 
yeux vont briller ! Qu’en feraient-ils ? C’est ce que nous offre Dieu pour 2013 : 31 millions 536 
mille secondes à vivre !

Calculez avec les plus grands, proposez leur des calculatrices, c’est plus facile et plus drôle !

365 x 24 heures = 8760 heures... en cadeau !
8760 heures x 60 minutes = 525600 minutes... en cadeau !
525600 minutes x 60 secondes = 31536000 secondes... en cadeau !

Que faire de toutes ces secondes, minutes, heures... qu’on va recevoir en cadeau ? Demandez 
aux enfants d’imaginer ce qu’ils feront. Proposez à l’un d’eux de venir mimer l’une des choses 
qu’il fera pendant ces 8760 heures à venir. Celui qui devine viendra mimer à son tour, etc.

Les enfants passeront environ 860 heures à l’école (en primaire, en France), 3650 heures à dormir 
(10 heures par nuit), environ 457 heures à table, au moins 125 heures dans la salle de bain, 70 
heures à l’Église le dimanche (avec une régularité optimum et un culte de longueur moyenne !)...
Reste encore environ 3600 heures pour jouer, rire, lire, chanter, courir, s’amuser, être avec des 
amis...

Combien de ces minutes offertes par Dieu, allons-nous lui consacrer en pensée et en actes ? 
Combien de minutes allons-nous passer à lire la Bible, prier, aller à l’Église, témoigner, parta-
ger, faire le bien...

Le Memory est, comme son nom l’indique, un jeu de 
mémoire. Le jeu contient 15 paires de cartes avec des 
dessins identiques. Pour jouer, placez toutes les car-
tes face cachée sur la table. Le but est de retrouver les 
paires. Un enfant commence, et retourne deux cartes. 
Si elles sont identiques, il les prend avec lui et peut re-
jouer. Si elles sont différentes, il les remet face cachée 
et c’est à un autre enfant de jouer. A la fin, le gagnant 
est celui qui a retrouvé le plus de paires possible.

Les illustrations présentes sur les cartes de ce Memo-
ry correspondent aux textes bibliques vus précédem-
ment. Elles permettent aux enfants de se souvenir des 
différents aspects de la pauvreté et de l’attitude que 
Dieu nous demande d’avoir face à cela.

Téléchargez toutes les cartes du jeu sur notre site
(www.selfrance.org, rubrique « Ressources »)Dessins : Céline Licciardi

 Activité : Offrir du temps
(D’après l’article de Anne du blog Choisis la vie : www.choisislavie.over-blog.fr)

 Activité : Memory

Voir d’autres activités possibles sur les fiches « 3-5 ans » et « 3-11 ans »


